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D'une fidélité à toute épreuve, elles
demeurent, plus que jamais, atta-
chées aux idéaux de leur parti et à
leurs principaux responsables.

AU moment où le Parti dé-mocratique gabonais(PDG) traverse l'une desplus graves crises de sonexistence, marquée notam-ment par la démission decertains de ses cadres,force est de constater queles militantes du PDG fontpreuve d'une fidélité àtoute épreuve à l'égard duparti au pouvoir. Pourpreuve, parmi les récentsdémissionnaires, point decadres féminins. Il faut re-monter en 2009, pouravoir les traces de départd'une ''militante de taille''des rangs de la plus impor-tante formation politiquede notre pays. Cette annéelà, on s'en souvient, dans lafoulée de la désignation ducandidat du PDG à l'élec-tion présidentielle antici-pée, Paulette Missambo,plusieurs fois ministresous Omar Bongo On-dimba, ancienne élue de lacommune de Mulundu àl'Assemblée nationale,avait décidé de rompre son

Les militantes toujours fidèles aux postes
Démissions des rangs du Parti démocratique gabonais (PDG)
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L'UFPDG, aujourd'hui dirigée par Mme Chrystel Lim-
bourg Iwenga, abat un travail énorme.
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A l'instar de ses
prédécesseurs,
le président Ali
Bongo On-

dimba sait re-
connaître et
magnifier la fi-
délité des

femmes, en po-
litique.
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Plus que jamais, les militantes restent attachées aux
idéaux du PDG.
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échéances électorales àvenir. C'est dire que, lesmanifestations aurontlaissé très peu de place auxaspects festifs. Elles aurontété essentiellement péda-gogiques. Ce qui tend àtrancher, d'une certainemanière, avec les pratiquesd'antan. Cette responsabilisationdes militantes est, il faut lereconnaître, le corollairede la dynamique impulséepar Ali Bongo Ondimba de-puis son accession à la ma-gistrature suprême. Lequela fait de l'autonomisationde la femme gabonaise etde la lutte contre les discri-minations à son égard, undes axes majeurs de sonaction. D'où l'institutionna-lisation de la Décennie dela femme et la promulga-tion de la loi sur la parité.Un texte accordant 30%des postes aux femmesdans la haute administra-tion ainsi qu'à des fonc-tions électives. Sansoublier, pour les plus vul-nérables d'entre elles, le fi-nancement des activitésgénératrices de revenus(AGR) à travers le Fondsnational d'action sociale(Fnas), etc. Autant d'enga-gements qui illustrent l'im-portance de la gentféminine dans le dévelop-pement de notre pays.

bail avec son parti d'alorsen rejoignant l'oppositionoù elle milite aujourd'huiau sein de l'Union natio-nale (UN).Dans une moindre mesure,plusieurs années avantelle, Pauline Nyingone, an-cienne secrétaire d’État,première femme gouver-neure dans notre pays (Es-tuaire), s'était mise enmarge des activités duparti au pouvoir avant deréapparaître sur la scènepolitique, du moins publi-quement, en 2016, en sou-tenant la candidature deJean Ping à la prochaineélection présidentielle.Deux départs qui n'auronteu aucune incidence surl'attachement des mili-tantes à l'égard des idéaux

de leur parti et de ses plushauts responsables. Ce qui,selon plusieurs socio-logues, démontre à suffi-sance la sincérité, ledésintéressement de leurmilitantisme et l'existenced'une relation quasi-fu-sionnelle entre le PDG et lafemme gabonaise. Au point

d'en constituer, au-jourd’hui,  ''le principal ferde lance'' et  ''une baseélectorale sûre''. Les récentes commémora-tions en différé du 48e an-niversaire du PDG n'ontpas dérogé à cette règle. Làoù elles se sont tenues, l'as-sistance était majoritaire-

ment féminine. Nullementébranlées, déterminéesplus que jamais, les mili-tantes ont clamé, haut etfort, leur fidélité au ''Distin-gué camarade président"Ali Bongo  Ondimba. Touten étant édifiées sur leursdroits, devoirs, responsabi-lités et les enjeux liés aux

Au cours du débat de haut
niveau qu’il a présidé aux
Nations unies, sur la mise en
œuvre des Objectifs de dé-
veloppement durable
(ODD), en présence de plu-
sieurs chefs d’Etat et de gou-
vernement, le président
gabonais a indiqué avoir
lancé, le 23 février dernier,
ce programme pour passer
d’un système de privilèges
indus à un système d’égalité
afin de mener résolument
les populations sur la voie de
la richesse et de la prospé-
rité partagée.

LA participation du prési-dent gabonais, Ali BongoOndimba, au débat de hautniveau sur la mise enœuvre des Objectifs de dé-veloppement durable(ODD), hier, au siège desNations unies, à New York,a été l’occasion de promou-voir le programme «Egalité
des chances» qu’il a lancé,le 23 février dernier, enprésentant sa candidatureà la prochaine élection pré-sidentielle.Dans son intervention pro-noncée avant qu’il n’enpréside les travaux, il a in-diqué l’avoir initié pour ré-pondre à l’impérieusenécessité de mettre fin à lapauvreté sous toutes sesformes, de promouvoir le
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bien-être de tous et de ga-rantir une éducation dequalité et inclusive. Ce programme s’intègrebien dans le champ de la ré-ponse nationale aux enga-gements pris à cet effet parla communauté mondialel’ayant accueilli favorable-ment pour mettre enœuvre et garantir le bien-être des peuples.En effet, la question de lamise en œuvre des Objec-tifs de développement du-rable au cœur du débatauquel ont participé plu-sieurs chefs d’Etat et degouvernement, ne consti-tue en aucun cas une alter-

native mais plutôt un choixde développement respon-sable pour le Gabon, aajouté le dirigeant gabo-nais. Éradiquer la pauvreté,garantir la sécurité alimen-taire, promouvoir une édu-cation de qualité etparvenir à l’égalité dessexes, sont autant dethèmes qui constituent, adit Ali Bongo, des prioritésnationales. Dans celles-ci, la jeunesseoccupe une place de choixdans les politiques et pro-grammes, "car, un pays qui
aspire au développement
durable doit pouvoir mettre
à contribution cette frange

importante de la popula-
tion", a souligné le chef del'Etat. D’ailleurs, bien quepar le passé, les initiativesfortes à destination desjeunes aussi bien pour lacréation d’emplois, leurformation, leur éducation,mais également pour leurgarantir les chances d’ac-cession au mieux-être, sontde plus en plus enregis-trées et concrètes.Au Gabon, la stratégie miseen place par notre paysconcilie bien la réalisationdes ODD et la lutte contreles changements clima-tiques. Le président de laRépublique l’a bien indi-

qué, en insistant sur ce quele Gabon entend faire, no-tamment, optimiser l’utili-sation de ses ressourcesnaturelles, passer d’uneéconomie de rente à uneéconomie industrialisée etdécarbonnée, assurer letransfert des technologies«propres». Le programmeagricole «Graine» lancé enmars 2015, dans le but degarantir un accès durableaux populations vulnéra-bles à une alimentationsaine et nutritive, s’inscritparfaitement dans cette dé-marche.Le président gabonais, apar ailleurs, indiqué que

tous ces efforts en faveurde la mise en œuvre desObjectifs de développe-ment durable ne peuventvéritablement prospérerque dans un environne-ment politique, écono-mique et social où règne labonne gouvernance. A ceniveau, nul doute que desavancées considérablesont été enregistrées dansnotre pays eu égard aux in-dicateurs des institutionsmultilatérales et autresinstances encourageant leGabon dans ce sens. Cettefois encore, Ali Bongo, ar-dent défenseur d’une coo-pération inter-africaine, etmême au-delà, a plaidépour une mutualisationdes actions à travers despartenariats Sud-Sud ettriangulaires durables. Il aconclu son propos sur unappel à la mobilisationpour la réalisation desODD, un «combat pour
l’avenir que nous voulons»,devant nous encourager àtransformer lescontraintes actuelles enopportunités, en particu-lier dans un contexte mon-dial marqué par des crisesmultiples.Ce matin, au siège de l'Or-ganisation des Nationsunies (Onu), aura lieu la cé-rémonie de signature, parles dirigeants de la planète,de l’Accord de Paris sur leclimat. Le chef de l'Etat yprendra également part.

Le président Ali
Bongo On-

dimba a mag-
nifié son

programme sur
l'égalité des
chances.
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